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Les faits marquants de ces dernières années sont les moyens importants alloués à la réalisation des Centres de Formation 
Professionnelle, largement subsidiés par la WBI (Wallonie Bruxelles International) et les communes partenaires (Bièvre 
et Gouvy en 2013/2014). Mentionnons également la contribution de plus en plus significative de nos amis de EBS-
Luxembourg ainsi que le soutien continu de groupements (écoles, service-clubs, etc…). Les efforts doivent être soutenus 
afin de maintenir un rythme important de réalisations (« chiffre d’affaire » supérieur à 100.000 EUR/an !).

EBS EN MARCHE

Toujours plus de moyens pour nos actions au Sénégal. Comme d’habitude, nous vous donnons ici un aperçu résumé 
des bilans financiers de notre association. Pour plus de détails, vous pouvez consulter les bilans officiels sur notre site, à 
la rubrique « Nos ressources ».

Rappelons qu’EBS est membre de l’AERF, association qui s’assure que les fonds récoltés sont efficacement employés 
pour ceux à qui ils sont destinés. Par ailleurs, le Ministère des Finances nous a renouvelé l’autorisation pour la déduction 
fiscale des dons supérieurs à 40 EUR. 

Recettes EBS  Dépenses EBS
2014 2013 2012 2014 2013 2012

Dons&subsides 103.775 € 71.646 € 69.631 € Frais Sénégal (Ecoles) 97.688 € 85.010 € 58.477 €
Ventes artisanat 0 € 0 € 115 € Frais Belgique 6.812 € 3.940 € 3.617 €
Intérêts 24 € 33 € 103 € Information 2.403 € 1.934 € 4.401 €

TOTAL 103.800 € 71.679 € 69.849 € TOTAL 106.902 € 90.884 € 66.495 €

Les religions

Il n’est pas concevable dans ce pays d’ignorer le sens  
spirituel des gens, qui bien plus qu’une référence à la 
religion est un mode de vie. 

Les sénégalais sont peu préoccupés de leur paraître, 
mais très attentifs à l’intériorité de leur existence. Ils sont 
objectivement très tolérants en matière religieuse et si 
l’islam est majoritairement dominant, le catholicisme y est 
assez bien représenté, spécialement chez les Sérères. Il 
n’est pas rare qu’au sein d’une même famille, les deux 
religions cohabitent et une grande attention est réservée à 
l’application des rites respectifs. Ainsi lors d’une célébration 
festive, il est d’usage chez les catholiques de faire appel à 
un voisin musulman pour par exemple sacrifier un mouton 
selon les rites de l’islam afin que chacun puisse participer 
au festin, de même que les musulmans qui reçoivent 
veilleront quelquefois à mettre du vin ou de la bière à 
disposition des invités chrétiens.

Il est des signes qui ne trompent pas pour savoir si vous 
êtes chez des chrétiens comme par exemple la présence 
d’une chapelle, voir gambader des porcs proches des 
concessions ou encore trouver une boutique arborant une 
enseigne de bière Flag, tout comme vous comprendrez 
que vous êtes plutôt chez des musulmans en découvrant 
une petite mosquée, en entendant ça et là des prénoms 
ou des chants religieux arabisants entonnés en chœur par 
des enfants.

Nous ne voyons pas de spécificité propre aux sénégalais 
en ce qui concerne la pratique religieuse si ce n’est une 
participation active aux célébrations, comme c’est souvent 
le cas dans la plupart des pays africains. Nous ne pouvons 
par contre ignorer que l’Islam ne se conçoit pas dans ce 

pays sans une appartenance des fidèles à une confrérie, qui 
fait référence à une guide spirituel, appelé Marabout.

La plus répandue, quoique moins connue à l’extérieur est 
celle des Tidjanes, fondée à Fès, au Maroc par le marabout 
Cheikh Ahmed Tijani. Son siège est à Tivaouane. La plus 
connue est celle des Mourides fondée par Cheikh Ahamadou 
Bamba. Le centre religieux des mourides est Touba où se 
trouve l’une des plus grandes mosquées d’Afrique.

(extrait de «Frappez (à la porte) avant d’entrer», 
Michel Grégoire, p.29)

Deux groupes scolaires sont partis avec EBS en 2015 : 
l’Athénée Royal de Chênée et la Haute Ecole Louvain en 
Hainaut (Ecoles normales de Gosselies et de Mons) ; des 
«courageux», qui se sont pas laissés effrayer par le spectre 
d’Ebola… qui n’a d’ailleurs jamais touché les populations que 
nous visitons.

2016 s’annonce d’ores et déjà un meilleur cru, car quatre 
écoles sont déjà inscrites : la Haute Ecole Louvain en Hainaut, 
l’Institut Sainte-Anne (ISA) de Gosselies, l’Institut Royal Saint-
Exupéry à Leernes et l’Institut Sainte-Marie d’Arlon. Des 
habitués qui, comme chaque fois se préparent soigneusement 
à découvrir le Sénégal et ses populations rurales. 

Des petits princes au Sénégal. 

En 2006 et 2008, quelques jeunes de notre établissement 
(NDLR Saint-Exupéry dispense un enseignement 
spécialisé à des jeunes souffrant de troubles du 
comportement) ont participé à l’aventure humaine 
proposée par EBS. C’est donc avec la conviction de 
l’expérience que nous proposons à nouveau à 6 de nos 
adolescents de partir pour le Sénégal afin d’y découvrir 
la vie d’un petit village de brousse. Partager le quotidien 
des villageois et de leurs enfants élargira leur vision sur 
la façon de mener une vie loin des commodités et du 
superflu mais en partageant la richesse des êtres et une 
joie de vivre indéniable !

Dans notre mission éducative, l’essentiel n’est pas 
uniquement le séjour au Sénégal. Le cheminement 
conduisant au désir de partir, les moyens mis en œuvre 
afin de financer ce voyage, la solidarité du groupe dans 
cette aventure en terre inconnue, la gestion des émotions, 
l’apport matériel à la communauté sénégalaise… voilà 
autant de voies à explorer et à mener à bien avant de 
pouvoir prendre place dans l’avion !

Bien que le départ soit fixé à février 2016, il y a près 
d’une année qu’avec l’aide de leurs 3 accompagnateurs 
de l’équipe de l’Institut Royal Saint-Exupéry, nos jeunes 
retroussent leurs manches afin de réunir le budget 
nécessaire à la réalisation de ce projet : vente de bics 
et de calendriers, tournois de mini-foot et de belote, jobs 
de vacances et multiples services rendus … jusqu’à 
ce vendredi 23 octobre où 200 convives ont répondu 
présents au repas organisé au profit de ce voyage.  Sans 
oublier qu’au-delà de l’accompagnement des jeunes dans 
ces diverses activités, les éducateurs porteurs du projet 
sont également actifs dans la recherche de généreux 
donateurs. 

Le projet rêvé se concrétise ! Il reste à peine plus de 2 
mois avant l’envol pour Dakar. D’ici-là, il faut penser 
aux passeports et aux vaccins, préparer les animations 
à proposer aux enfants du village, vérifier notre compte 
financier et sans doute travailler encore un peu afin de 
continuer à l’alimenter. Il faudra bientôt rassembler le 
matériel à emporter et enfin boucler les valises.  L’ambiance 
s’échauffe, le groupe se soude, tous regardent dans une 
même direction : le Sénégal ! 

Merci à EBS! Sans la logistique de votre organisme, 
nos jeunes ne pourraient vivre une telle expérience car 
si chacun peut rêver l’aventure encore faut-il pouvoir la 
construire pièce par pièce. Merci d’offrir à l’équipe de Saint-
Exupéry un tel outil éducatif, un levier d’action formateur 
et porteur d’humanité pour de jeunes adolescents. Vivre la 
différence là-bas pour mieux la respecter ici !

La direction de l’Institut Royal Saint-Exupéry et Christine Roussel, professeure à l’ISMA, nous parlent de ce temps de préparation.


